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Au sud de Nevers et de Bourges, au nord de Moulins 
et de Montluçon, s'étend la forêt de Tronçais, hantée par 
le Grand Meaulnes d'Alain-Fournier, le « simple» Tiennon 
d'Émile Guillaumin, la Mère et l'Enfant de Charles-Louis 
Philippe. 

Ses 10 520 hectares, avec leurs prolongements, té moi
gent de l'important massif qui garnissait les confins du 
Berry et du Bourbonnais, délimitant les climats du Bassin 
parisien et du Massif central. 

L'origine du nom, le mot « tronce», désignait, dès 
Perceval et Le Roman de la Rose, la souche massive, le 
gros tronc coupé dans la futaie profonde. 

Troncais est effectivement le domaine séculaire des 
arbres de première grandeur, chênes rouvres ou pédonculés, 
selon la disposition de leurs glands. 

Après les ducs de Bourbon, qui surveillaient déjà ces 
bois, Vauban signala à Colbert leurs qualités pour le 
bâtiment et la marine. Les « futaies Colbert» de Tronçais 
sont donc _ exemplaires, pour ce que nous appelons 
« Protection de la nature ». 

Au cours de la croissance des groupes, les coupes 
successives continuent de réserver les sujets qui n'attein
dront toute leur beauté que bien après 200 ans. Elles 

ménagent aussi un entourage d'autres espèces, pour 
contraindre l'élite à monter ven:: la lumière, sans émission 
de branches latérales. 

Les forestiers français et étrangers prennent ici « le 
modèle à suivre pour aménager les réserves en bois du 
globe ». Les professionnels apprécient la valeur de ces 
grumes, leurs volumes et leurs longueurs sans noeuds 
ni défauts. 

D'autres viennent y observer des survivances menacées 
par l'homme : rares espèces de végétaux ou d'insectes, 
gibiers de terriers, de taillis ou d'étangs, traditions des 
derniers travailleurs du bois, bûcherons ou charbonniers, 
tonneliers ou sabotiers. 

A tous ses visiteurs, touristes de randonnée ou de 
promenade, la forêt domaniale de Tronçais offre ses 
paysages splendides et ses sous-bois émouvants, une 
atmosphère qui apaise et un air qui vivifie. 

A l'homme moderne, « à la recherche du sentier 
perdu », l'illustration de ce timbre, « la longue avenue 
sombre dont la sortie est un rond de lumière tout petit », 
apparaît comme la promesse de « ce bonheur mystérieux 
que Meaulnes a entrevu un jour ... ». 
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